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Comme vous pourrez le constater à la lecture de ce magazine, 
la communauté de communes est passée en « mode action » à 
tous les niveaux.
J’ai signé avec Madame la présidente de Région et le représentant 
du département de Maine-et-Loire le contrat régional qui attribue au 
territoire une enveloppe de 2.8 M€. La communauté de communes 
joue dans ce dossier un rôle de coordination et de facilitation. 
Cette enveloppe est destinée aux projets communautaires et 
communaux. La région envoie un signe fort et encourageant pour 
l’avenir et le dynamisme du territoire.
Au-delà de cet évènement, il nous faut noter que de grands projets 
se concrétisent qui vont tous dans le sens du développement.
Baugeois-Vallée a acquis un ensemble d’ateliers de plus de 4000 m2 à 
Noyant Villages et déjà nous avons des contacts intéressés par 
l’opportunité qu’ils offrent. À Baugé en Anjou, l’arrivée de la 
société TDF est devancée par le recrutement de 50 salariés qui 
développeront le réseau de fibre optique sur notre secteur. Ils 
seront formés à ces nouveaux métiers d’avenir. Nous souhaitons 
vivement qu’ils profitent à la population locale.
À Beaufort en Anjou, l’extension de l’entreprise Cal Concept et 
l’implantation de la fédération des producteurs de semences de 
chanvre démontrent la bonne santé de nos entreprises dans les 
secteurs industriel et végétal. Dans quelques semaines – des 
modulaires seront installés sur le site actuel pour préparer l’arrivée 
des premiers salariés de la Fédération. Saluons également la 
reprise de la société SEVA par la société NORMAM EMBALLAGES 
que la communauté de communes accompagne dans son projet.
Pour avoir une plus grande réactivité, Baugeois-Vallée renforce 
son service de développement économique. : Isabelle Dedrie 
vient d’intégrer le service économique. Sa mission consiste à 
accompagner les entreprises du territoire dans la recherche de 
salariés et dans leur mise en relation avec les nombreux orga-
nismes de formation ou d’insertion présents à Baugeois-Vallée. 
Nous espérons ainsi répondre aux nombreuses sollicitations des 
entreprises locales. Ce service est unique en Anjou et nous y 
voyons un atout supplémentaire pour convaincre les entreprises 
de nous rejoindre.
Autre grand projet, le lancement du plan climat air énergie qui fait 
partie intégrante du projet de territoire, mobilise chacun d’entre 
nous. Un séminaire a rassemblé le 14 septembre dernier plus d’une 
centaine de personnes, élus communautaires et communaux et 
membres de la société civile du conseil de développement. Ils ont 
réfléchi à l’évolution du territoire que nous devons continuer à 
valoriser. En parallèle, une campagne de sensibilisation a rayonné 
à travers le territoire afin de rendre intelligibles les enjeux du 
plan climat. La transition énergétique est un des grands défis de 
ce début du 21ème siècle. Les communautés de communes sont 
les pivots de sa mise en œuvre mais l’action des citoyens reste 
fondamentale pour atteindre ces objectifs.
Dans le même esprit, nous avons défini le programme de restructu-
ration des déchetteries, qui sont à repenser dans une perspective 
d’économie circulaire. Une étude sur la collecte est déchets est 
en cours. Elle préfigure la reprise de la compétence à l’échelle 
de Baugeois-Vallée à compter du 1er janvier 2020. A cette date, 
les deux syndicats actuels (SMICTOM et SICTOD) seront dissous.
Dans le chapitre aménagement, nous projetons de lancer un 
nouveau Schéma de Cohérence Territoriale (SCOT) à l’échelle du 
territoire. Ce schéma pose les règles de l’évolution de l’urbanisme 
et précise les axes de développement.
Concernant l’eau potable, un dossier important a été finalisé : 

la communauté de communes a mis en œuvre un plan de réno-
vation des canalisations responsables du dépôt de chlorure de 
vinyle monomère qui affecte le réseau dans quelques secteurs 
du Noyantais. Les travaux engagés à l’automne représentent plus 
d’un million d’euros.
 
Les élus et agents sont totalement mobilisés pour mener tous 
ces projets de front.
La communauté de communes continue à innover. Les outils de 
communication sont en cours de renouvellement – de nouveaux 
supports ont été créés pour « promouvoir » notre territoire et un 
nouveau site internet est en préparation.
Pour terminer je souhaite la bienvenue aux agents qui viennent de 
nous rejoindre : Lionel Fache, en qualité de nouveau directeur de 
l’école de musique, Jennifer Foliard au poste d’assistante du direc-
teur de l’école de musique.  L’école de musique de Baugeois-Vallée 
devient une seule entité, composée de 4 sites géographiques, 
mais unie par un même esprit.

Philippe Chalopin  
Président de la communauté de 

communes Baugeois-Vallée

«  De grands projets se 
concrétisent qui vont 
tous dans le sens du 
développement »
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Bientôt de nouveaux locaux 
à Noyant-Villages 
Pour offrir les meilleures conditions à 
l’école de musique, un nouveau site a été 
choisi : l’ancienne école communale de Méon, 
commune déléguée de Noyant-Villages. Le 
site s’y prête parfaitement : à proximité de 
la salle des fêtes où l’on pourra donner des 
auditions, les locaux en prévision comportent 
une grande salle de répétition, 3 à 4 salles de 
cours, une salle pour la formation musicale. 
Une fois les travaux opérés par la commune, 
l’école intégrera ce site tout neuf.

Vous pouvez encore 
vous inscrire ! 
Certains cours sont complets, avec des listes 
d’attente très longues. Ils concernent les 
instruments les plus populaires comme le piano 
et la guitare. Il reste des places sur la plupart 
des autres instruments, souvent moins connus 
du public. Et pourtant, le plaisir de les jouer 
est à découvrir. N’hésitez pas à demander 
des renseignements aux professeurs, voire 
même à tester pour savoir s’il vous convient. 

Nouveau directeur de l’école de musique, Lionel 
Fache, 44 ans, vient de Péronne, une commune 
proche d’Amiens, dans le Nord-Pas de Calais. 
Son assistante, Jennifer Folliard, 35 ans, vient 
d’Angers, où elle exerçait au CCAS. Lionel Fache 
est né dans un berceau où les fées s’appelaient 
musique. Dans la famille Fache, tout le monde de 
près ou de loin, fait de la musique. Certains en 
professionnels. C’est donc assez naturellement 
que le jeune Lionel fait son cursus classique sans 
fausse note. Il termine ses études au conser-
vatoire d’arrondissement de Paris en classe 
trombone, au conservatoire royal de Bruxelles 
en classe jazz, et obtient pour finir son diplôme 
en direction d’orchestre d’harmonie. « 3 axes 
complémentaires », dit-il, en homme qui aime 
réunir les mondes professionnel et amateur. « Ce 
qui compte », ajoute-t-il, « c’est le plaisir de jouer 
ensemble ».

Pendant 20 ans, il va exercer ses talents dans sa 
région natale, à Péronne. La petite école de musique 
dont il prend la direction à 24 ans comptait 75 élèves. 
Il la quitte en 2017 avec 220 élèves. Il prend alors 
la direction de l’école intercommunale de l’Est-
Somme. En parallèle, il dirige plusieurs orchestres 
d’harmonie, brass band, chœurs et toujours avec 
le même enthousiasme communicatif. Les projets 
culturels, il y navigue comme poisson dans l’eau, 
expérimentant de nouvelles formules, avec un même 
but : allier la musique au plaisir et au collectif. 
C’est fort de ses bonnes expériences qu’il prend ses 
fonctions avec pour mission l’organisation de l’école 
intercommunale. L’intégration de Noyant-Villages en 
septembre a réuni les écoles des 3 secteurs en une 
même entité. Pour avancer progressivement et ne 
pas modifier les repères des usagers, chaque secteur 
conserve cette année sa spécificité ; les tarifs sont 
identiques à ceux de l’an dernier. En ce début de 
saison, Lionel Fache fait de l’équipe d’enseignants sa 
priorité. Pour donner un esprit d’équipe à l’ensemble, 
il compte s’appuyer sur la mise en oeuvre d’actions 
culturelles, que fortifiera la résidence artistique du 
prestigieux orchestre national des Pays de la Loire, 
programmée en 2019. Le directeur imagine déjà des 
temps forts musicaux avec les différentes classes 
des 3 secteurs et avec les harmonies, fanfares et 
chorales de Baugeois-Vallée. 
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Et si nous faisions connaissance ?

10
questions 
 à

Lionel Fache
Votre mot préféré ? harmonie
Le principal trait de votre caractère ? le calme
Ce que vous appréciez le plus chez vos amis ? la sincérité
Votre occupation préférée ? la musique ! 
Votre film préféré ? Harry Potter
Votre héros ou héroïne dans l’histoire ? Jacques Cartier 
Votre compositeur préféré ? Miles Davis 
Votre écrivain favori ? Dan Brown 
Ce que vous détestez par-dessus tout ? 
le manque de franchise
Votre devise ? « La musique, c’est mieux que 
le sport. Quand on se rencontre, on joue 
ensemble et pas les uns contre les autres. »

10
questions 
 à

Jennifer Foliard
Votre mot préféré ? Ensemble
Le principal trait de votre caractère ? Plutôt dynamique 
Ce que vous appréciez le plus chez vos amis ? L’humour
Votre occupation préférée ? Mes enfants
Votre héros ou héroïne dans l’histoire ? Simone Veil
Votre héros ou héroïne dans la vie ? Mon conjoint
Votre compositeur préféré ? Clin d’œil à Aretha 
Franklin, à ses heures auteure-compositrice
Votre écrivain favori ? Leïla Slimani 
Ce que vous détestez par-dessus tout ? L’hypocrisie
Votre devise ? Être vaut mieux qu’avoir 

En bref…

COMMENT S’INFORMER DES CONCERTS ? 
Connectez-vous sur le site internet de Baugeois-Vallée 
ou sur notre page Facebook pour retrouver l’actualité 
des auditions et concerts de l’école de musique. 

Contact

Téléphone : 09 63 55 64 45 et 07 88 93 41 69
Mail : ecoledemusique@baugeoisvallee.fr
Site internet : www.baugeoisvallee.fr
Facebook : communauté de 
communes Baugeois-Vallée 

L’école de musique de Baugeois-
Vallée fait sa rentrée avec son 
binôme de direction : un directeur 
et son assistante prennent 
leurs fonctions en ce début de 
saison. Faisons connaissance ! 
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NUANCES TERROIRS
Parce que les habitants ont besoin des commerces 
et les commerces des habitants, Laurent Hodé, 
gérant d’une cave-bar- épicerie fine, démontre qu’en-
treprendre à Baugeois-Vallée est une opportunité. 
« Un message pour les jeunes : j’ai toujours pensé 
qu’il fallait entreprendre dans la vie. Alors, même si à 
l’école cela peut être un peu dur, il faut garder espoir : 
il y a des choses à faire, et après un démarrage plus 
ou moins lent, cela peut aller très vite ! » 

FÉDÉRATION DES PRODUCTEURS 
DE SEMENCES DE CHANVRE
Jacques Martin, président de la fédération, explique pourquoi les 
activités se regroupent à Beaufort .
« Aujourd’hui nous sommes environ 150 adhérents, dont 120 sur le 
Maine-et-Loire. Toute la filière a décidé de regrouper les activités 
de sélection et de multiplication. Le site de Beaufort correspondait 
pleinement parce que nous sommes à côté des sites universitaires et 
que tous les secteurs de la technique du végétal sont présents dans 
le Maine-et-Loire. »

MAGNET CRÉATION
Julien Mahou, fabricant de magnets personnalisés, 
a été le premier entrepreneur de la pépinière et 
en 2018, il s’est agrandi dans un atelier relais de la 
zone d’activité voisine. 
« J’ai commencé comme auto entrepreneur chez 
moi et à la création de la pépinière, j’ai décidé de 
sauter le pas et de quitter mon emploi salarié pour 
me consacrer à 100% à mon activité. En 2018, j’ai 
déménagé dans un atelier relais deux fois plus grand 
qu’ici. »

LA PETITE CLEFOISE 
Créateur de la boisson à l’hisbiscus Biss’App, Alain Sei raconte 
l’accompagnement dont a bénéficié son entreprise à la pépinière.
« Quand on est venus visiter le local à la pépinière, pour nous, c’était 
Versailles ! On imaginait tout ce que nous allions pouvoir faire dans 
de bonnes conditions avec un bureau, une bulle, un atelier chauffé. 
On a été accueilli par Samuel Briand qui a fait un très bon boulot. Il 
a géré notre dossier du début à la fin. C’était presque familial et cela 
s’est passé tout seul. On a vu que la communauté de communes faisait 
vraiment le nécessaire pour que les artisans puissent s’installer et se 
développer. Là, tout d’un coup, on a eu une machine qui s’est mise 
en place autour de nous et qui nous a accompagnés. Je pense que 
tout est mis en oeuvre pour que l’entreprise puisse fonctionner et se 
développer. »

LES VERGERS DE LA 
CROIX DE PIERRE
Arboriculteur, Olivier Marchesseau a repris l’en-
treprise familiale créée par son grand-père et lui a 
donné une ampleur nouvelle. 
« Nous avons besoin de nouvelles entreprises sur le 
territoire pour fixer la population. Noyant-Villages est 
une commune sympa et à proximité, il y a de grands 
axes de transport pour aller travailler en ville. Je suis 
fier de ma commune et je n’irai pas vivre ailleurs. » 

LABEL COUTURE
Label Couture confectionne des pièces textiles 
complexes pour la literie, l’ameublement, les produits 
médicalisés… Sarah Chevé est à la tête de l’entre-
prise et elle croît au savoir-faire français. 
« Notre force est de conserver une fabrication 100% 
française. Dans le Maine-et-Loire, on a des sociétés 
nouvelles, pleines d’idées, qui jouent le jeu du travail 
de proximité, de la réactivité et de la compétence. » 

O SAVEURS BAUGEOISES
Stéphanie Coignard a fait de la proximité le choix 
et l’argument de son magasin de produits locaux.
« Je me suis installée à Baugé car j’en suis origi-
naire et parce que je trouve que la ville est très 
dynamique pour ses commerces et la pépinière 
d’entreprises. J’ai tout de suite été enchantée. Il 
faut savoir qu’acheter mes produits permet de faire 
vivre de petits producteurs, des familles, la plupart 
dans un rayon de 20 kilomètres. » 

WAKE UP FORM
Créer une salle de fitness a été le pari réussi 
d’Anthony Blanchet.
« J’ai décidé de revenir en Anjou. Le projet personnel 
lié au projet pro m’a fait rencontrer les dirigeants du 
groupe Wake Up qui avaient depuis plusieurs années 
une volonté de s’implanter sur Beaufort, persuadés 
qu’il y a entre Angers et Saumur énormément de 
possibilités de développement. »

CENTRE NATIONAL DE 
PROMOTION HORTICOLE
Le directeur Philippe Caillard explique pourquoi il 
faut former pour qu’un territoire réussisse. 
« Au sein de la Vallée de l’Authion, cette zone 
particulièrement développée pour ses activités 
agricoles, rassemble des atouts agronomiques 
majeurs. La terre y est très riche. Le CNPH construit 
des parcours formation pour répondre aux besoins 
en compétences et en emplois. » 

L’intégralité des vidéos est accessible 
sur le site www.businessvallee.fr 

et sur le site de la communauté de communes. 

PORTRAITS 
D’ENTREPRENEURS 

Dans 9 vidéos, des entrepreneurs du territoire témoignent 
de leur expérience personnelle. Selon eux, Baugeois-Vallée est 

un territoire très favorable au développement des entreprises. 
Nous avons réuni quelques extraits de ces vidéos.

DÉVELOPPEMENT DÉVELOPPEMENT



La mer n’en finit 
plus de monter

2010

+ 38 cm
en 20 56

+ 98 cm
en 2100

Y’A PLUS 
D’SAISONS !

Canicules, sécheresses, inondations… les changements 
climatiques sont aujourd’hui une réalité, dont les effets sont 

visibles même ici en Anjou. Pour atténuer ces phénomènes et 
adapter le territoire, il est important de réduire nos émissions 
de gaz à effet de serre et nos consommations énergétiques. 

LE DOSSIER
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LE CLIMAT CHANGE.
2014 était l’année la plus chaude du siècle selon les 
experts du Groupement Intergouvernemental des Experts 
du Climat qui nous alertent : il faut agir et vite ! 
 A la base, l’effet de serre est un phénomène naturel : la 
terre reçoit la chaleur du soleil et en renvoie une partie 
dans l’atmosphère. La couche de gaz à effet de 
serre (GES) et la vapeur d’eau forme un couvercle qui 
retient une partie de la chaleur. Mais l’augmentation de 
la concentration de GES dont les causes sont principa-
lement liées à l’activité humaine, réchauffe la terre : les 
experts prévoient en 2100, en France, une hausse des 
températures jusqu’à 4°. 

ET ALORS ? 
La hausse des températures modifie les phéno-
mènes climatiques en accroissant les épisodes 
extrêmes (tempêtes, canicules, inondations...). Les pluies 
deviennent, ou trop rares, ou trop abondantes. Avec 
pour conséquences : 
—  Un problème mondial d’accès aux ressources en eau 
—  Un déplacement des types de productions agricoles 

vers le nord à anticiper
—  La progression de certains ravageurs des cultures
—  Des problèmes sanitaires liés à la chaleur et aux 

pollens 
—  La mise en danger de 20 à 50% des espèces de la 

faune et de la flore
—  La montée du niveau des océans entre 26 et 82 cm 

au cours du 21ème siècle... 
Pour les humains ce changement se traduit par une 
réelle insécurité alimentaire et de nouveaux risques 
sanitaires, ceux-ci entraînant les migrations climatiques 

et l’accroissement des conflits armés. La planète 
survivra. Ce n’est pas elle qu’il faut sauver... mais nous, 
les humains.

COMMENT AGIR ? 
En s’engageant dans la transition énergétique et écologique. 
Dans cet objectif, le plan climat air énergie territorial (PCAET) 
est un projet territorial de développement durable, 
stratégique et opérationnel. Ses axes d’action sont : 
—  la réduction des émissions de 

gaz à effet de serre (GES) 
—  l’adaptation au changement climatique 
—  la réduction de notre consommation d’énergie 
—  la qualité de l’air extérieur et intérieur (par la 

réduction des polluants atmosphériques...) 
—  le développement des énergies renouvelables. 
 
Les collectivités territoriales sont au cœur de la lutte 
contre le changement climatique. 70 % des actions de 
réduction des émissions de gaz à effet de serre (GES) 
se décideront et seront réalisés par le niveau local. Nous 
sommes donc tous concernés.

Les objectifs nationaux 
à l’horizon 2030

• Réduction de 40% des émissions 
de GES par rapport à 1990

• Réduction de 20% de la 
consommation énergétique 

finale par rapport à 2012

• 32% d’énergies renouvelables dans 
la consommation finale d’énergie

L’ACTION EN FAVEUR DU CLIMAT PEUT ÊTRE 
VUE COMME UNE OPPORTUNITÉ POUR LE 
TERRITOIRE POUR AU MOINS 3 RAISONS. 
1.  D’abord, l’énergie est coûteuse et la réduction 

de la facture énergétique améliorera la capacité 
budgétaire de la collectivité, des entreprises et des 
habitants.

2.  On estime que la transition énergétique pourrait 
fournir entre 100 et 350 000 emplois en France, 
dans les secteurs de la rénovation des bâtiments, 
des énergies renouvelables et des transports en 
commun. 

3.  Les actions menées dans ce cadre renforcent notre 
attractivité. Savez-vous que les jeunes cadres esti-
ment une région attractive sur les critères suivants : 

 1. « Un trajet domicile-travail court »
 2. « La nature et un cadre préservé »
 3. « Les conditions climatiques »
Il est évident que Baugeois-Vallée peut mettre en valeur 
son atout « Qualité de vie », en améliorant l’organisation 
de la mobilité, l’accessibilité aux équipements et aux 
services et la préservation de son patrimoine naturel, 
dossiers qui sont déjà en cours d’étude. 

BAUGEOIS-VALLÉE S’ENGAGE DANS LA TRANSITION 
ÉNERGÉTIQUE PAR SES PROJETS ÉCONOMIQUES 
L’installation de serres agricoles sur la zone d’activité 
de Lasse concilie développement économique, tran-
sition énergétique et revitalisation du monde rural. 
Elle démontre qu’une démarche à forte valeur ajoutée 
économique peut s’inscrire dans une logique environ-
nementale. Dans un cycle vertueux, le projet consiste à 
récupérer l’énergie fatale* issue de l’usine d’incinération 
de déchets ménagers de Lasse pour chauffer les serres. 
L’eau nécessaire aux cultures sera fournie à 50% par 
de l’eau recyclée et la récupération des eaux de pluie. 
Enfin, les projets de méthanisation portés par des grou-
pements d’agriculteurs du Noyantais et du Baugeois ont 
été intégrés dans la production de l’énergie de secours 
nécessaire en cas d’arrêts techniques ou fortuits. Ces 
projets seront progressivement raccordés à la zone 
d’activité. Le plus : une station de Gaz naturel pour les 
véhicules à l’étude dans le prolongement de cette action 
et... 150 à 250 emplois créés qui, nous le souhaitons, 
bénéficieront à la population active locale. 

* L’énergie fatale provient de la vapeur émise 
par l’usine en fonctionnement. Elle rejette 
à l’air une quantité de chaleur équivalente 

au chauffage de 30 000 logements.

BAUGEOIS VALLÉE

UNE INTERCOMMUNALITÉ 
ENGAGÉE

Nous avons tout à y gagner. La lutte contre 
le réchauffement climatique avec ses 

objectifs de sobriété et d’efficacité peut 
se traduire par de multiples bénéfices 

financiers et sanitaires. Les actions déjà 
engagées par Baugeois-Vallée démontrent 

que l ’environnement peut se concilier avec le 
développement économique et à l ’attractivité.
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TOUS 
CONCERNÉS

La campagne de 
sensibilisation « Y’a plus 

d’saisons ! » a programmé 
une série d’animations, 

d’expositions, de débats et 
témoignages au plus large 

public sur les différents 
secteurs de la communauté. 

A la rentrée, les scolaires 
bénéficieront d’une résidence 

artistique de plusieurs mois. 

Depuis mai, la campagne de sensibilisation organisée 
sous le titre « Y a plus d’saisons ! » s’est adressée à 
tous les habitants de Baugeois-Vallée. Les stands de la 
communauté de communes se sont implantés sur les 
lieux de vie et de passage : lors de la fête communale 
de Beaufort-en-Anjou, du comice agricole de Noyant-
Village, au centre commercial et à la médiathèque « la 
Bulle » à Mazé, au centre culturel et à la médiathèque de 
Baugé-en-Anjou. Les interventions variées se sont faites 
ludiques avec des animations et un spectacle jeune 
public, informatives avec deux expositions itinérantes 
et des conférences, participatives avec des débats et 
des témoignages d’expériences réussies d’habitants. 

DES ARTISTES DANS LES ÉCOLES ET 
COLLÈGE PARTENAIRES. 
Des artistes iront à la rencontre d’élèves de CM et des 
collégiens dans le cadre d’une résidence de plusieurs 
mois, pendant laquelle des réalisations artistiques, 
créées avec les habitants et les élèves, illustreront sur 
leur vision du monde dans 50 ans. Au programme, 
de novembre 2018 à janvier 2019, l’association Alisée 
interviendra sur les questions du climat et de l’énergie, 
avec, pour les primaires, une visite de l’unité de valorisa-
tion énergétique de Lasse. Puis, de février à avril 2019, 
les élèves bénéficieront d’ateliers guidés par l’équipe 
artistique pour imaginer leur village de demain, avec 
les impacts des changements climatiques et les adap-
tations possibles. Les réalisations seront présentés au 
public en mai 2019.
 

Cette action artistique est coordonnée par la Paperie, 
centre national des arts de la rue et de l’espace public en 

partenariat avec le rectorat et l’inspection académique, avec 
le soutien du Département, de la Région et de la DRAC. 

LES INTERVENANTS DE LA RÉSIDENCE 

Deux temps de sensibilisation
consacrés à la réduction des déchets.

11 JUILLET
« Môssieur Poubelle », spectacle jeune public 
à Baugé, a mis en scène toutes nos dérives de 
consommateurs irresponsables. Les jeunes ont 
saisi le message. Pour eux, pas de problèmes : il 
faut changer de comportement maintenant ! 

12 JUILLET
Sur le thème « Pourquoi on jette ? » un apéro-
débat dans les jardins de l’Hôtel-Dieu à Baugé a 
rassemblé une vingtaine d’habitants qui ont donné 
leur avis, leurs bonnes idées, leurs rêves pour faire 
bouger les lignes d’une société qui jette trop. 

Temps forts

AU SUPER U ET À LA MÉDIATHÈQUE « LA BULLE »
de Mazé, dans le centre culturel René d’Anjou, à la maison 

des services au public de Noyant... deux expositions 
ont joué l’itinérance pour expliquer de façon ludique 
et instructive les enjeux du changement climatique. 

Les expositions « Virage Énergie 
Climat » et « le climat vu de ma fenêtre » de 

TerraEco, sont visibles sur notre site internet. 

27 MAI -« LE CLIMAT ... ET MOI ? » 
à Beaufort-en-Anjou. Des conseils pour la rénovation 

des logements, des animations de l’association Alisée 
ont été complétés par l’intervention passionnante 
de deux chercheurs angevins, Barbara Réthoré et 

Julien Chapuis, « NatExplorers » qui ont parcouru le 
monde pour faire l’état des lieux de la biodiversité. 

1ER SEPTEMBRE - AU COMICE AGRICOLE
à Noyant-Villages, un large public a bénéficié 

des animations sur l’arbre et la forêt, des 
échanges avec un agriculteur en conversion bio, 

de conseils sur l’alimentation locale et durable 
avec une nutritionniste, enfin du témoignage des 

initiateurs d’un réseau de circuits-courts. 

LE DOSSIER

La transition énergétique 
implique un changement 
de nos comportements. 

Volet important du PCAET, 
la réduction des déchets 

questionne nos habitudes. 
Parallèlement, de nouvelles 

opportunités se dessinent dans 
les territoires ruraux grâce au 

développement numérique.
UNE DÉCHETTERIE NOUVELLE GÉNÉRATION. 
La collectivité a mandaté un cabinet d’études pour 
élaborer le programme technique et fonctionnel de la 
future déchetterie de Baugé-en-Anjou. Sa conception 
intègre les principes de l’économie circulaire qui visent à 
limiter le gaspillage des ressources grâce à une gestion 
efficace et sobre. La société de consommation produit 
trop de déchets et le PCAET souligne l’importance 
de leur réduction : soit en achetant mieux, soit en 
réparant ce qui peut l’être, enfin en jetant d’une manière 
intelligente. C’est ce troisième axe que la déchetterie 
facilitera avec la création d’un circuit de dépose incitant 
l’usager à des actions ciblées : recycler, réparer, et en 
dernier lieu, jeter. La réussite du défi climatique passe 
par le changement de nos comportements. Mise en 
service prévue fin 2020. 

LE NUMÉRIQUE POUR TOUS AVANT 5 ANS. 
L’économiste américain Rifkin avait décrit la nouvelle 
forme de travail que produirait l’émergence de la société 
du numérique par le nom de « 3ème révolution indus-
trielle ». Il prévoyait le rééquilibrage des territoires et 
la possibilité du télé travail comme un nouvel équilibre. 
Avant 5 ans, tous les foyers et entreprises du Maine-
et-Loire seront reliés à la fibre optique. Pour atteindre 
cet objectif, la société TDF qui a été mandatée par le 
Département, recrute et forme aux nouveaux métiers du 
numérique. Baugeois-Vallée a été choisie pour implanter 
un des 3 centres de formation à Baugé. 50 postes sont 
à pourvoir dans des fonctions de tireurs de câble, 
de techniciens piqueteurs, de projeteurs, de chargés 
d’études, de conducteurs d’engins. 

En savoir plus : 
Envergure, entreprise de formation et d’insertion : 

tél 02 53 54 53 13 ou recrutement@anjou-fibre.fr

CHANGER 
NOS 

HABITUDES

Bénédicte Mallier 
de la compagnie Emile R. – est architecte.

Guénolé Jézéquel
appartient au Bureau cosmique, collectif 
d’architectes, scénographes, graphistes. 

Anatole Donarier 
est graphiste.
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TEMPS FORTS

BAUGEOIS-VALLÉE 
ÉVENEMENTIELS

Tous les 2 ans, à Baugé, le salon du 
savoir-faire s’affirme comme la vitrine 
des artisans et commerçants ; ouverts 
désormais à l’ensemble de la commu-
nauté de communes qui soutient la 
manifestation, les 2000 m2 accueillent 
près de 80 exposants. Plusieurs 
milliers de visiteurs sont attendus 
pendant ces 3 jours intenses. Des 
démonstrations, des conférences 
et des animations enrichiront le lien 
entre les entreprises et les habitants. 
Parmi eux, les jeunes ont un statut 
de VIP : les prestigieux compa-
gnons du Devoir et le Rotary Club 
leur faciliteront la visite dans l’idée 
de favoriser la transmission des 
métiers. 800 collégiens ont déjà pris 
rendez-vous. Occasion unique de se 
renseigner sur ces métiers porteurs, 
et rendre leur noblesse à ces savoir-
faire, l’opération est soutenue par 
Baugeois-Vallée. 
C’est au cœur de ce salon que la 
communauté de communes a décidé 
d’inscrire l’opération Business Vallée. 
Business Vallée est une manifestation 
économique dédiée à tous ceux qui 
veulent développer leur propre entre-
prise qui y trouveront dynamique, 
conseils et un réseau de profession-
nels lors d’une demi-journée rythmée. 

Vous aurez reconnu ce petit garçon 
qui rêve de créer son entreprise ! 
Son visage s’affiche sur les réseaux 
sociaux et dans les quotidiens. Avec 
ce petit garçon, nous avons voulu 
voir grand ! 
Auparavant, à Noyant-Villages, 
jeudi 27 septembre dernier, a eu lieu 
la seconde édition de Végétal Village, 
manifestation de proximité dédiée 
aux agriculteurs dont la commu-
nauté de communes est partenaire. 
Cette année, Végétal Village a 
choisi le thème de la résilience et 
du développement de solutions 
personnalisées face à une situation 
économique complexe. Rebondir 
face aux difficultés ou aborder une 
transition demande de cultiver un état 
d’esprit ouvert aux nouvelles oppor-
tunités. Deux invités prestigieux ont 
témoigné de leur expérience réussie : 
Jérôme Le Roy, fondateur de la Ferme 
digitale et de Weenat, a donné une 
conférence ; l’éleveur vendéen Hervé 
Pillaud a été numériquement présent 
avec la projection d’une vidéo réalisée 
spécialement pour Végétal Village, et 
qui a délivré un message constructif à 
tous ceux qui s’interrogent sur l’avenir 
de leur métier. 

TERRITOIRE
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EAU
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LE CYCLE DE L’EAU

UNE MISSION GLOBALE 

VOLET EAU POTABLE : 
L’IMPÉRATIF « QUALITÉ ».
Les rapports 2017 sur la qualité de 
l’eau font état des prélèvements 
opérés par l’agence régionale de 
la santé ; le bilan global est positif. 
Baugeois-Vallée fournit une eau de 
qualité à tous ses habitants. 
Pour obtenir ce résultat, la commu-
nauté de communes qui avait 
en 2017 les secteurs baugeois et 
noyantais sous sa responsabilité, 
met en place des actions de contrôle 
de qualité. Elle a aussi dû gérer le 
problème lié à la présence d’un taux 
anormal de chlorure de vinyle de 
méthylène (CVM) dans certaines 
zones du Noyantais, situées en 
bout de réseau dans des secteurs 
peu peuplés. Pour assurer la confor-
mité de l’eau potable, des purges 
régulières ont été effectuées sur ces 
points sensibles. Efficaces… au prix 
de plusieurs milliers de m3 d’eau par 
an. Ces purges constituent donc une 
solution transitoire. La communauté 
de communes a élaboré une solution 
à la fois efficace et raisonnable. 
Aujourd’hui, un programme d’action 
de 1 000 000 €, financés en partie 
grâce aux sommes provisionnées 
par Noyant-Villages, prévoit le 
remplacement de ces tuyaux sur 
des zones identifiées, pourrait se 
poursuivre si les résultats ne corres-
pondent pas aux objectifs fixés. Les 
travaux commenceront cet automne. 

 

VOLET ASSAINISSEMENT : 
INVESTIR ET ENTRETENIR 

Entretenir et planifier le programme 
des futures installations est une des 
missions de la collectivité. La station 
d’épuration de Parçay-les-Pins était 
vétuste et sous-dimensionnée par 
rapport aux besoins en traitement 
des effluents. La nouvelle station qui 
vient d’être mise en service double 
quasiment sa capacité. Les bassins 
ont été plantés de roseaux qui joue-
ront un rôle de filtre. Ces végétaux 
ont la particularité d’augmenter la 
durée de vie de la station car leurs 
racines ont une action anti-colma-
tage efficace.

Les rapports annuels sur la qualité de l ’eau et l ’assainissement 
présentés en conseil le 5 juillet dernier rendent compte d’un bilan 

global positif qui repose sur la mise en oeuvre d’un important 
programme de travaux d’entretien et d’investissement.

En bref

15 AGENTS SONT MOBILISÉS 
AU SERVICE EAU ET 
ASSAINISSEMENT. 
En 2017, nous avons 
compté 6445 abonnés*, 
soit 12600 habitants desservis 
en eau potable, soit 576 km de 
réseaux à entretenir, 10500 abonnés 
en assainissement collectif 
sur 200 km de réseaux, et 5700 foyers 
en assainissement non collectif.
*hors Vallée, desservie en 2017 par le SIAEP 

LA STATION D’EAU 
POTABLE DE PONTIGNÉ
a été affectée par un problème 
d’étanchéité qui a provoqué la chute 
d’un arbre et l’effondrement de la 
berge du cours d’eau. Coût des 
travaux de remise en état : 134 400 €.

Une question ?

Rendez-vous sur les 
pages du site internet 
www.baugeoisvallee.fr 
ou écrivez-nous par mail à 
president@baugeoisvallee.fr

Infos pratiques

SALON DU SAVOIR-FAIRE 
Du 5 au 7 octobre 

au centre culturel René-d’Anjou, 
place de l’Europe, Baugé 

BUSINESS VALLÉE 
Le 5 octobre, sur inscription

Toutes les informations sont sur le site 
internet dédié : www.businessvallee.fr 

Pour tout renseignement, contactez 
le service économique. 

Par mail : 
economie@baugeoisvallee.fr 

ou par téléphone : 02 41 84 49 46
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ÉCONOMIE
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DÉVELOPPEMENT  
 

UN TERRITOIRE 
QUI CONSTRUIT

Les demandes pour des projets économiques se multiplient 
à Baugeois-Vallée, donnant un souffle positif à 2018. Cette 

évolution se traduit par des chantiers sur les 3 secteurs.
« Il faut avoir un temps d’avance, faire en sorte qu’un chef 

d’entreprise qui porte un projet ne se trouve pas en attente 
pendant des mois faute d’avoir un bâtiment disponible », affirme 

le président Philippe Chalopin en conseil communautaire. La 
politique économique de Baugeois-Vallée est ambitieuse : 

achats et constructions se conjuguent à l ’accompagnement des 
projets d’extension de nos entreprises locales. 

Situés à Noyant, les locaux de l’en-
treprise RTN, qui a fermé en 2016, 
ont été achetés par Baugeois-Vallée 
pour un montant de 861 000€. 
Cette acquisition s’inscrit dans la 
logique d’équilibrer les dynamiques 
des 3 secteurs qui constituent la 
communauté de communes. Au 
total, 3 bâtiments sur une surface 
de 8000 m2 sont donc disponibles 
pour des projets d’installation ou 
d’extension économiques. Déjà, 
des entreprises se sont positionnées 
comme locataires pour une partie des 
bâtiments. D’autres bonnes nouvelles 
sont attendues.

Deux ateliers relais ont émergé de 
terre ces derniers mois sur la zone 
d’activité Sainte-Catherine. Le 
premier a été déjà retenu par l’entre-
prise TDF en charge du déploiement 
numérique sur le Maine-et-Loire. 
L’atelier va être aménagé afin d’ac-
cueillir la formation aux métiers de 
la fibre optique que gère l’entreprise 
d’insertion Envergure. Cette installa-
tion à Baugé d’un des 3 centres de 
formation à ces nouveaux métiers 
est un marqueur de l’intérêt croissant 
des secteurs ruraux à l’aube de l’ère 
numérique. Des contacts intéressants 
ont été pris pour le second bâtiment. 
L’anticipation a été gagnante et source 
de développement. 

L’entreprise Cal Concept qui fabrique 
des emballages en mousse alvéolaire, 
loue un des ateliers de la communauté 
de communes dans la ZA Actival à 
Beaufort-en-Anjou. L’entreprise est 
en croissance. Pour répondre à ses 
besoins en espace de stockage, 
Baugeois-Vallée a entrepris des 
travaux d’extension. L’atelier atteindra 
ainsi 1200 m2 . Le projet permet aussi 
de créer 4 places de stationnement 
supplémentaires.
Livraison en novembre 2018. 

Brèves 

PACTE RÉGIONAL POUR 
LA RURALITÉ

Le Fonds régional de développement 
des communes est destiné 

aux communes de moins 
de 5 000 habitants pour accompagner 

leurs investissements en matière 
d’équipements de proximité. 

3 communes déléguées de 
Baugé-en-Anjou en ont bénéficié :

• Bocé : 83 127 € pour la 
rénovation de la salle des fêtes 

• Vaulandry : 11 770 € pour la 
rénovation et l’accessibilité de la 

salle des fêtes et l’accessibilité 
des toilettes de la mairie.

• Cheviré le Rouge : 15 000 € pour la 
restauration de l’orgue Louis Bonne.

SOLIDARITÉ COMMUNAUTAIRE
Le Fonds national de Péréquation 
des ressources Intercommunales 

et Communales (F.P.I.C.) 
constitue un outil de péréquation 

dite «horizontale» : les communes 
et les communautés les plus 

riches sont prélevées au profit 
des communes et communautés 

les plus pauvres. Un peu plus 
d’un milliard d’euros sont ainsi 

redistribués chaque année. En 2018, 
Baugeois-Vallée est bénéficiaire 

pour un montant de 1 026 455 €. 
Selon la règle de droit commun, le 

FPIC est réparti entre la communauté 
de commune et les communes. 

Baugeois-Vallée poursuit sa politique 
de solidarité envers les communes 

et décide d’opter pour le régime 
dérogatoire libre : l’intégralité du FPIC 
sera versé aux 7 communes membres. 

Ce qui leur permettra d’exercer 
pleinement les compétences de 

proximité qu’elles ont conservées.

FINANCEMENT

LA RÉGION 
SOUTIENT NOS 

PROJETS 
Mercredi 29 août, Christelle Morançais, 

présidente de la Région Pays de la Loire 
et Philippe Chalopin, président de la 

communauté de communes Baugeois-Vallée, 
ont signé le contrat Territoires-Région 2020 

en présence de nombreux élus locaux.

La communauté de communes 
s’engage à nouveau pour le déve-
loppement du territoire Baugeois-
Vallée avec la signature du Contrat 
Territoire Région (CTR) 2020. 
L’intercommunalité est en effet le chef 
de file pour coordonner ce contrat 
signé avec la Région Pays de la Loire, 
pour un montant total de 2,8 millions 
d’euros, d’ici fin 2020. 
L’objectif de ce contrat est de 
soutenir les projets qui contribuent au 
développement de Baugeois-Vallée 
dans son ensemble : par exemple, 
la réalisation de zones d’activités, 
d’équipements sportifs, de structures 
d’accueil à la petite enfance… 
Les projets retenus ont été choisis 
en étroite concertation avec les élus 
municipaux et communautaires, avec 
pour seule condition, que le projet 
soit réalisé avant mars 2020. Les 
projets pourront concerner les zones 
d’activités, les équipements sportifs, 
les structures d’accueil à la petite 
enfance… 

La signature du contrat a eu lieu à la 
halte-garderie Galipette à Baugé-
en-Anjou, qui va bénéficier de l’aide 
régionale à hauteur de 115 978 €, 
soit 30% du coût total. Les travaux 
de rénovation réalisés ont en effet 
permis de renforcer sa performance 

énergétique, axe fort du contrat 
régional.

 « La Région des Pays de la Loire se 
mobilise pour l’équilibre et le déve-
loppement des territoires. La nouvelle 
contractualisation vient compléter 
les actions déjà engagées sur nos 
territoires avec le pacte régional pour 
la ruralité ou le plan santé. Notre 
politique contractuelle est avant tout 
guidée par la confiance que nous 
portons aux élus locaux qui sont les 
mieux à même de faire vivre et grandir 
leurs territoires » souligne Christelle 
Morançais, présidente de la Région 
des Pays de la Loire.
« Je souhaite saluer l’effort consé-
quent fait par la région avec ce 
contrat de 2,8 millions d’euros. Ce 
soutien est un signe fort, un soutien 
important au développement de ce 
territoire », conclut Philippe Chalopin. 



À L’AGENDA

 
 

 
   

                           
         


